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Après le boudin, le méthane!
Les éleveurs de porcs pourraient bientôt pour satisfaire à ses besoins. Une de- 
profiter d’un système mis au point par mande quotidienne et soutenue en 
le CNRC pour éliminer les odeurs nau- méthane s’accommodera mieux du pro- 
séabondes du fumier et par la même oc- cessus plus rapide. Par ailleurs, la con- 
casion équilibrer leurs besoins énergéti- sommation énergétique n’est générale- 
ques. ment pas très élevée sur une ferme et en-

Au laboratoire de technologie ali- core moins pendant l’été. Considérant 
mentaire du CNRC, près des chutes que dans le Québec un élevage de porcs 
Rideau, des bactéries anaérobies sui- de moyenne importance (2 000 porcs) 
vent un régime quotidien de fumier de pourrait produire plus de méthane qu’il 
porc. Ce processus simple de digestion n’en faut pour chauffer la porcherie, la 
microbienne de résidus, en plus de pro- maison et probablement cuire les repas 
duire de l’énergie sous forme de pendant tout un hiver, les fermiers 
méthane, permet l’épuration des rési- pourraient envisager d’autres utilisa- 
dus malodorants. En raison de la forte tions de ce gaz, voire même s’en servir 
augmentation de la population porcine, pour alimenter une génératrice électri- 
l’exemple du fumier de porc illustre que. Le gaz pourrait éventuellement 
bien la menace que représentent mainte- être partagé avec les voisins. Pour l'ins- 
nant les déchets organiques pour tant, le prix des différents types de car- 
l’environnement. burants classiques n’est pas encore suf-

L’avantage du digesteur mis au point fisamment élevé pour que l’achat du 
par le CNRC est qu’il évite la perte des matériel de purification et de pompage 
bactéries méthanogènes d’une cuvée de nécessaire au transport du méthane sur 
déchets à la suivante. Les bactéries ad- de longues distances soit justifié.
hèrent à la surface interne des colonnes Les matières résiduaires non digérées 
du digesteur et décomposent le fumier pourront retourner à la terre sous forme 
en acides qui se transforment finale- d’engrais, légèrement amélioré par 
ment en méthane et en gaz carbonique; l’augmentation de l’azote ammoniacal, 
la digestion terminée, le fumier est retiré ou encore être recyclées pour l'alimen- 
mais les bactéries méthanogènes, qui se tation du bétail.
développent lentement, demeurent en Deux propositions recommandant 
place (voir SD 1979/3). Les chercheurs l’utilisation du système du CNRC sont 
du CNRC peuvent maintenant renouve- actuellement à l’étude et pourraient 
1er la charge totale du digesteur, soit éventuellement mener à son emploi 
35 L, en une seule journée, augmentant dans des fermes du Québec et de l’On-


